
Chouette rayée 
Barred Owl 
Strix varia 

Espèce résidente

Envergure : 102 cm à 127 cm 
  

La Chouette rayée est la plus commune des 
chouettes au Québec.  Difficile à apercevoir, c’est 
surtout son hululement caractéristique qui nous 
signale sa présence.  Comme son nom l’indique, 
son plumage est rayé ; sa poitrine, son dos et ses 
ailes sont parsemés de rayures horizontales brunes, 
alors que les bandes de son ventre sont verticales.  
Sa grosse tête ronde ne porte pas d’aigrettes. Ses 
grands yeux sont brun foncé, presque noir. 
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Le mâle et la femelle sont semblables. 
 

La Chouette rayée habite principalement les forêts matures mixtes ou 
feuillues avec une clairière à proximité pour la chasse. 

 
 

Son alimentation est principalement basée sur les campagnols et autres 
rongeurs, mais elle se nourrit également d’oiseaux, de reptiles ou 
d’amphibiens, selon ce qui est disponible.  La Chouette rayée est plutôt 
nocturne mais il est possible d’entendre son chant même en plein jour.   
La Chouette rayée peut vivre entre 18 et 23 ans. 

  
Elle recherche les cavités naturelles dans les arbres ou encore un ancien nid 
de buses, de corneilles ou encore d’écureuils.  La femelle pond de 2 à 3 
œufs. 

 
  

Les jeunes prennent leur premier envol vers l’âge de 6 semaines, mais ils 
restent dépendants de leurs parents jusqu’à 4 mois après l’envol. 

  
La Chouette rayée a beaucoup souffert des coupes forestières intensives qui 
ont détruit son habitat.  De plus, il s’agit d’une espèce très sensible aux 
activités humaines. 

  Tous les oiseaux de proie font des boulettes de régurgitation.  Ces boulettes 
sont constituées d’os, de poils et de plumes de la proie que l’oiseau ne peut 
pas digérer.  Elles sont recrachées 16 à 18 heures après le repas.  Les 
oiseaux de proie nocturnes sont souvent difficiles à observer, mais il est 
possible de déceler leur présence par les boulettes de régurgitation tombées 
au pied des arbres.  Si plusieurs boulettes sont retrouvées au pied du même 
arbre, il s’agit probablement de l’arbre « favori » d’un de ces rapaces, qui 
vient régulièrement s’y reposer. 
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